
Tribune : Sécurité, Confiance, Fierté – Les piliers d’un avenir 
municipal solidaire 

Pierre Larrouy, novembre 2025 
À l’heure où nos concitoyens expriment à nouveau leurs inquiétudes pour les municipales, il 
faut avoir le courage de nommer les choses. Non pas pour entretenir la peur, mais pour 
redonner du sens à une action publique protectrice, inventive, et juste. 

Aujourd’hui, cinq fractures locales structurent le sentiment d’insécurité : 

1.​ Le narco-trafic qui infiltre nos quartiers, nos villages, nos ports.​
Ce n’est pas seulement un enjeu de sécurité. C’est un effondrement symbolique : 
celui de la loi commune, remplacée par la loi du plus violent. Il faut une action 
intercommunale et préfectorale, mais aussi municipale – via l’urbanisme, l’éducation, 
et la prévention. Avant d’être celle de l’Etat et de l’Europe à l’instar de ce qui a été fait 
avec le terrorisme comme le propose François Hollande 

2.​ L'insécurité vécue par les jeunes, confrontés au vide éducatif, à l’absence de 
cap.​
Ma proposition : une plateforme de coordination autour de la médecine scolaire, 
pour faire de chaque école un centre de veille et de soutien à la santé mentale, 
physique et sociale des enfants. C’est ici que tout commence. C’est ici que la 
République tient sa promesse. 

3.​ La précarité assurantielle, qui laisse les plus fragiles sans filet.​
Pour beaucoup, une tempête, un accident, une maladie, une fissure dans le mur due 
aux argiles gonflantes, suffisent à tout faire basculer. Il faut une réflexion nouvelle sur 
les solidarités locales – à travers les mutuelles communales, les fonds de secours, 
les coopérations avec les assureurs éthiques. 

4.​ Le manque de médecins, devenu insupportable.​
Ce n’est pas une fatalité. Des incitations intelligentes, des maisons de santé portées 
par la commune, des coopérations avec les jeunes professionnels de santé peuvent 
inverser la tendance. Ce chantier est vital. 

5.​ La déstabilisation par les réseaux sociaux, les fausses informations, la violence 
numérique.​
Il nous faut une IA résiliente de proximité, capable d’aider les citoyens à se repérer, 
à signaler, à comprendre. Cela passe par la médiation numérique, des outils publics 
éthiques, des espaces de formation à l’esprit critique et à la citoyenneté numérique. 

Refaire du langage un lieu essentiel de résistance. 

Nous ne gagnerons pas par la seule technique, ni par la seule morale. Nous gagnerons en 
refondant la confiance – cette huile invisible qui fait tenir la machine sociale. En retrouvant 
la fierté d’habiter un territoire commun, où chaque voix est entendue, chaque peur 
écoutée, chaque espoir accompagné. 

Notre municipalité doit être cette fabrique du commun. Une main tendue, une institution 
lisible, une promesse de stabilité. 

Parce que la vraie sécurité, c’est d’abord celle qu’on ressent ensemble. 



 


